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🌈226 Épisode



🙏 Seigneur et notre Sainte Mère

Marie, vous qui êtes l'Amour !💕

　

Aidez-nous, nous qui rejoignons la Retraite

“La Vie de la petite âme préparée par le

Seigneur”,  à triompher dans le combat spirituel



en portant  l'Armure des Cinq Spiritualités

et en les pratiquant.

Devenons Vos enfants dévoués en essuyant

Votre Sueur Sanglante, Vos Larmes Sanglantes

et celles de la Sainte Mère en changeant de vie.

Amen!🙏

　

226. La joie de vivre

par le sacrifice



Moi qui avais toujours vécu comme une

solitaire, j'ai fondé une famille après

avoir épousé mon mari, mon partenaire

de toujours.

J'ai donc fait de mon mieux pour vivre

une vie harmonieuse. Je l'ai aimé de tout

mon cœur et de toutes mes forces.

J'ai réussi à faire tout le travail par

moi-même, pourvu que je puisse lui faire

plaisir, même si je devais être brisée et

écrasée.



J'avais beau ne pas manger, ne pas

dépenser et travailler sans relâche, je

devais fournir de l'argent à ma

belle-mère qui venait toujours me le

demander.

J'ai donc toujours essayé d'établir un

budget avisé en étudiant comment



obtenir tout ce qu'il y a de mieux avec le

moins d'argent possible.

J'ai fait de mon mieux pour que, même si

je menais une existence parcimonieuse,

mon mari ne soit pas désavantagé par le

manque d'argent, et pour que je puisse

lui servir des plats délicieux et qu'il

profite de la vie.

Il aimait l'alcool mais comme je n'en

faisais pas souvent, il y en avait peu à la

maison.



À l'époque, les récipients en verre pour

l'alcool n'étaient pas courants, de sorte

que la plupart des récipients en terre

cuite de ma maison étaient remplis

d'alcool que j'avais préparé plutôt que

de conserves.

Je ne pouvais généralement pas me

permettre d'acheter des fruits, mais de



temps en temps, j'en achetais pour

compléter son alimentation.

À ces occasions, j'ai pu utiliser les

épluchures de fruits, qui auraient été

jetées, pour fabriquer un alcool

parfumé et délicieux.

Je lavais d'abord les fruits, puis je les

essuyais avec un torchon propre qui

avait été bouilli et séché.

Ensuite, j'ai haché les pelures de fruits et

les ai mises dans un bol en terre cuite



propre, stérilisé et bien séché, puis j'ai

versé du soju (alcool distillé coréen)

dessus.

　

J'ai fait tremper les épluchures ainsi et

j'ai donné la pulpe des fruits à mon mari.

J'aimais aussi les fruits, mais j'étais

satisfaite de voir mon mari les apprécier,

en les offrant en pratiquant le Semchigo

comme si nous mangions les fruits

ensemble.

　



Après avoir préparé la concoction

d'alcool, chaque fois que j'avais des

épluchures de fruits supplémentaires, je

les ajoutais dans le bol en terre cuite.

　

Lorsque j'ouvrais le couvercle du bol en

terre cuite pour y mettre les épluchures

de fruits supplémentaires, je pouvais

sentir le doux bouquet parfumé des

fruits.

Lorsque mon mari revenait à la maison

en compagnie de ses collègues de travail,

je devais dresser une table de boissons



et leur servir la boisson que

j'avais préparée.

La première fois que j'ai servi l'alcool

que j'avais préparé, ses collègues ont

écarquillé les yeux après en avoir pris

une gorgée en disant :

“Ouah ! C'est la première fois de ma vie

que je goûte une boisson aussi délicieuse.

Quel genre de boisson est-ce ?”

　

“Le goût est incroyable, et le bouquet est



excellent ! L'odeur sucrée, le goût !

Et sa couleur est si brillante !

Madame nous a apporté

un alcool très précieux !”

Ils ont pris une gorgée après une autre

et semblaient satisfaits.

　



Mon mari m'a regardée et m'a demandé

: “C'est quel type d'alcool ?”

　

Je lui ai répondu : “Gwapiju”

　

Ses collègues, qui n'avaient jamais

entendu parler de ce nom, ont alors dit :

　

“Oh, comme nous le pensions !

Ce doit être de l'alcool étranger.

　

C'est vraiment délicieux. Où

pouvons-nous l'acheter ?”



En effet, lorsque j'ai dit que je l'avais

appelé Gwapiju (果皮酒 Alcool fait avec

des épluchures de fruits) parce qu'il était

fait à partir d'épluchures de fruits, ils

ont tous dit à l'unisson :

　　

“Mais comment se fait-il qu'il n'y ait rien

que Madame ne puisse faire !”

L'un des collègues de travail a dit :

“Nous allons devoir en faire aussi”, et il a

ri en étant envieux de mon mari.

　



Mon mari pouvait maintenant sauver les

apparences devant ses collègues et

arborait un large sourire satisfait.

J'étais également heureuse que les

épluchures qui devaient être jetées

puissent être utilisées pour fabriquer un

alcool de fruit parfumé et procurer un

moment agréable et plaisant à mon mari

et à ses collègues de travail.

Même si j'étais épuisée, je lui achetais

chaque matin pour cinq ou dix wons des



légumes qu'il aimait et je lui préparais

des plats d'accompagnement.

Je ramenais parfois à la maison des

feuilles de radis séchées que j'avais

demandé au propriétaire du magasin de

légumes de me donner, car il les jetait.

La propriétaire de la boutique me

regardait d'un œil favorable me disant :

　

“Contrairement aux nouvelles mariées

de nos jours, comment se fait-il que



vous, une toute jeune femme,

soyez si économe ? Si jolie !”

　

Le propriétaire du magasin de légumes

avait mis de côté les meilleures feuilles

de radis séchées et me les donnait

gratuitement.

Quand je les faisais bouillir et que

j'en faisais une soupe ou que je les

assaisonnais avec de la pâte de soja,

mon mari les appréciait.



Un jour, j'ai acheté pour 200 won de

porc, je l'ai divisé en quatre portions,

j'en ai fait cuire juste assez pour que

mon mari puisse en manger et je lui ai

donné.



De cette façon, j'ai utilisé les ingrédients

alimentaires que j'ai obtenus

gratuitement au magasin de légumes.

　

J'ai étudié les nombreuses façons de

préparer les différents plats

d'accompagnement dans un état de

fraîcheur que mon mari pouvait

manger à chaque repas.

Ce faisant, j'ai fait un effort pour

m'assurer que non seulement la

nourriture avait bon goût, mais qu'elle



conservait sa valeur nutritionnelle pour

que mon mari soit en bonne santé.

Après avoir préparé ces plats délicieux

pour mon mari, je n'avais toujours

rien à manger.

À cette époque, comme je n'avais pas

d'argent, je ne pouvais pas manger de riz

sans soupe, ni de riz tout seul.

　



Je devais donc me priver de nourriture,

ou boire du jus de kimchi avec de l'eau,

mais je l'offrais en pratiquant le

Semchigo comme si je mangeais

du riz mélangé à du jus.

J'ai parfois vécu pendant 3 à 6 mois avec

5 Doe de riz (8kg, Réf. : le Doe, c’est une

unité de mesure coréenne. C'est une

quantité qui peut être mangée pendant

8 jours par deux personnes mangeant

normalement).

　

Il n'était pas rare que je me remplisse



mon estomac d'eau, tout en regardant

mon mari manger des plats délicieux, en

les offrant en pratiquant le Semchigo

comme si je mangeais avec lui.

　

Ainsi, même si je ne pouvais pas manger,

mon cœur était satisfait.

Même pendant que je me battais pour

boucler les fins de mois sans manger,

ma belle-mère venait toujours me

demander de l'argent.



Dans toutes ces occasions, peu importe

ce que cela impliquait, j'avais l'argent

prêt pour elle.

Avec la joie d'avoir fait ce que ma

belle-mère voulait ; j'ai pu résister à ma

faim car je l'ai offert avec un sourire en

pratiquant le Semchigo comme si j'avais

mangé en apaisant mon estomac affamé.



À cette époque, je ne pouvais pas faire

autrement que de continuer à brûler des

briquettes parce que je devais cuisiner et

aussi chauffer la maison.

J'avais besoin de voir comment je

pouvais brûler une briquette pendant

longtemps, alors j'ai appris à le faire.

Alors que d'autres personnes brûlaient

deux ou trois briquettes par jour, je

pouvais cuisiner, faire bouillir des

légumes, faire bouillir de la soupe et



même faire bouillir des couches

avec une seule briquette.

　

En même temps, j'étais aussi capable de

maintenir notre chambre chaude.

　

　

J'ai toujours voulu partager ce qui est

bon avec les gens qui m'entourent, alors

j'ai parlé de cette méthode à mes voisins.



D'autres personnes qui utilisaient une

briquette pour chauffer uniquement une

pièce ont entendu parler de ma méthode

et m'ont dit: “Je ne peux pas faire ça. Je

n'arrive pas à y croire.”

Alors, je leur ai appris en détail

comment faire.

La nuit, je bloquais partiellement les

conduits d'air de la briquette dans la

cheminée pour que le feu ne s'éteigne pas

complètement, puis je laissais le



dukkeobijib

(Le couvercle du four à briquettes.

Une plaque de fer qui était placée sur le

dessus de la briquette pour diriger la

chaleur de la briquette vers le conduit

d'un fourneau hypocauste et diriger la

chaleur vers notre pièce) pour réchauffer

la pièce.

Après cela, je mettais le couvercle

sur le dukkeobijib, je mettais le pot

sur le couvercle et je versais de l'eau

dans le pot.



Quand je me réveillais le matin, l'eau

dans la marmite était chaude, alors

j'utilisais cette eau quand j'avais besoin

d'eau chaude.

Le matin, je sortais le dukkeobijib et

faisais un trou pour les briquettes.

　

Puis, comme le feu brûlait plus fort, je

faisais cuire de la soupe, des légumes

bouillis et du riz.



Lorsque je faisais cuire le riz à la vapeur,

je trempais un chiffon dans l'eau et

recouvrais les trous des conduits d'air,

avant de fermer le couvercle.

Lorsque je fermais hermétiquement le

couvercle du four à briquettes, le riz qui

s'y trouvait était prêt à être mangé, mais

le feu de briquettes était sur le point

de s’éteindre.

　

J'essorais alors l'eau du tissu recouvrant

le trou des conduits d'air et

je fermais le couvercle.



Le feu continuait alors à brûler et la

chaleur allait dans l'hypocauste

sous la pièce.

Il y avait un inconvénient à devoir

surveiller fréquemment le foyer pour

éviter que le feu ne s'éteigne, mais pour

économiser de l'argent, le sacrifice de

cette opération en valait la peine.

Lorsque je faisais bouillir le linge,

j'ouvrais le dukkeobijib et je fermais

les conduits d'air.



Puis j'ai placé la marmite à linge

sur le four à briquettes.

　

Même s'il fallait plus de temps pour faire

bouillir le linge si j'utilisais cette

méthode, l'eau était toujours

bien bouillie.

Si je procédais de cette façon, le feu de

briquettes ne s'éteignait pas.

C'était un travail difficile de continuer à

le surveiller, mais je l'offrais en sacrifice.

　



Lorsque j'ai expliqué cette méthode à

mes voisins et leur ai montré comment

faire, ils n'ont cru à mes paroles

qu'après l'avoir expérimentée

pendant une journée.

Même après cela, j'ai enseigné la

méthode à plusieurs personnes, mais

elles n'ont presque jamais réussi ma

méthode en disant :

“Quand j'ai fait ça, le feu de

briquettes s'est éteint.”



Ce n'est qu'après avoir connu Dieu que

j'ai réalisé que le Seigneur m'a permis de

beaucoup souffrir, mais qu'il m'a aussi

donné la sagesse nécessaire pour

surmonter les difficultés, veillant

toujours à mes côtés et me guidant

sur le bon chemin.

　　



✨Prière à Jésus de la Miséricorde

dans la Gloire qui est apparu à Naju

　



“Si tous les enfants du monde

pratiquent les Cinq Spiritualités

et offrent cette Prière

en gardant la Sainte Image de

Ma Miséricorde dans la Gloire

au centre de chaque famille,

Ma Coupe de Bénédiction descendra au

lieu de la coupe de colère et ils seront

sauvés et conduits au Ciel, escortés par

les anges au dernier jour et jouiront de la

Béatitude éternelle.”
(Message d'Amour de Jésus de la Miséricorde

dans la Gloire qui est apparu à Naju,

en Corée, le 9 juillet 2021)



　　



Offrons cette prière avec Mama Julia



Cliquez pour la Vidéo :

Prière à Jésus de la Miséricorde dans la Gloire
qui est apparu à Naju, Corée

　

Avec les prières et l'amour

de Maman Julia pour vous💗💗💗

Dieu vous bénisse 😇💖🙏  Amen!

https://youtu.be/HmtDhF-34j0
https://youtu.be/HmtDhF-34j0

